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A - LE DÉVELOPPEMENT DES RÉGIONS DU SUD

AU CŒUR DES PRÉOCCUPATIONS

GOUVERNEMENTALES

3



1970 1980 1990 2000 2010

Insitution

d’un Département

des Affaires Sahariennes

Administration dédiée

dépendant du Premier Ministre

Institution de l’Agence pour la promotion

et le développement économique et social

des provinces du Sud du Royaume

UNE FORTE VOLONTÉ DES POUVOIRS PUBLICS …
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…EN FAVEUR D’UN DÉVELOPPEMENT À VISAGE HUMAIN ET EQUILIBRÉ
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APPROCHE CONTEMPORAINE DE L’ACTION PUBLIQUE

Implication des acteurs institutionnels locaux

Intégration de la population dans la conception

et la mise en œuvre des stratégies de développement

Actions relatives à l’emploi

Amélioration du pouvoir d’achat

Lutte contre l’habitat insalubre

Services sociaux de base

Equipements collectifs

DEPUIS LE DÉBUT DE LA DÉCENNIE 2000, LE

DÉVELOPPEMENT HUMAIN ET ÉQUILIBRÉ DANS LES

PROVINCES DU SUD S’INSCRIT DANS LA VISION

CONTEMPORAINE DU DÉVELOPPEMENT DU ROYAUME DU

MAROC ET FAIT FIGURE DE CAS D’ÉCOLE :
Depuis le début des années 1990, 

la mesure du développement des 

nations se fait par rapport aux 

critères suivants: 

Environnement

Renouvellement des ressources

Pauvreté

Répartition sociale des 

richesses

Droits humains

EVOLUTION DE LA CONCEPTION MONDIALE

DU DÉVELOPPEMENT :
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B - PERFORMANCES COMPARÉES
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En 2006, l’espérance de vie à la naissance à Oued Ed Dahab-Lagouira (74,8 ans),

Laâyoune-Boujdour-Sakia-El Hamra (73,4 ans) et Guelmim-Es Semara (72,3 ans) a été

supérieure à la moyenne nationale (71,8 ans). Ces données suggèrent que les régions en

question figurent parmi celles où la mortalité infantile est particulièrement réduite,

notamment en raison du développement du système sanitaire en place.

Le pourcentage des accouchements en milieu surveillé a été estimé à Guelmim-Es

Semara à 59% contre 53% à l’échelle nationale, 89,2% dans le Grand Casablanca et

86,5% à Rabat-Salé-Zemmour-Zaër. En matière de vaccination, des proportions

similaires sont apparues.

Toutes les provinces du sud affichent un taux d’accès des ménages au réseau d’eau

potable supérieur à la moyenne nationale (57,7%).

PERFORMANCES COMPARÉES
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Pour l’électricité, le taux de couverture est supérieur à la moyenne nationale dans

presque toutes les provinces du sud. Ce taux varie de 93,2%, à Laâyoune, à 75,9%, à

Aousserd, tout en restant supérieur à la moyenne nationale (71,6%).

Assainissement liquide: supérieur à la

-moyenne du Royaume : 48%

-région de Laâyoune-Boujdour-Sakia El Hamra: 50%

-région de Oued Ed Dahab-Lagouira : 42%

-région de Guelmim-Es Semara 28%.

Téléphone mobile: les trois régions disposent d’une couverture supérieure à la

moyenne nationale :

-moyenne du Royaume : à 60%

-région de Laâyoune-Boujdour- Sakia El Hamra : 72%

-région de Oued Ed Dahab-Lagouira : 66%

-région de Guelmim-Es Semara : 62%

PERFORMANCES COMPARÉES

16



C - FRANCHIR LE SEUIL DE L’IRRÉVERSIBILITÉ
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LA PRESSION DÉMOGRAPHIQUE, PRIX DE LA PERFORMANCE
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LA PRESSION DÉMOGRAPHIQUE, PRIX DE LA PERFORMANCE
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L’IRRÉVERSIBILITÉ SOUS CONTRAINTES

Les provinces du sud constituent aujourd'hui un exemple régional

remarquable de développement humain et de croissance économique

rapides, et doivent pouvoir le rester, compte tenu de la dynamique de

développement de l’ensemble du pays.

De même, les acquis accumulés dans les provinces du Sud depuis leur

réintégration au Royaume devraient, à terme, leur permettre de franchir le

seuil de l’irréversibilité en termes de développement humain.
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L’IRRÉVERSIBILITÉ SOUS CONTRAINTES

Laâyoune, Dakhla, Boujdour, Guelmim et Tan Tan sont envisagés comme

des pôles d'attraction humaine et des espaces de croissance

économique.

Il faut également souligner que ce dynamisme économique et social crée

des effets d'attraction sur des habitants d'autres régions, plus pauvres et

qui veulent tirer profit des opportunités qui existent dans ces provinces.
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L’IRRÉVERSIBILITÉ SOUS CONTRAINTES

Les phénomènes pré-cités tendent à exercer des pressions sur les

indicateurs de développement humain dans ces provinces. Il en résulte

que le maintien à terme de hauts niveaux d'IDH dans les provinces du Sud

est tributaire de la capacité des structures locales à s'adapter et à

répondre à une demande accrue d'insertion sociale, d'infrastructures et

de services locaux.

En conséquence, il est crucial que les pouvoirs publics anticipent la

pression que ces évolutions feront nécessairement peser sur le secteur

de l’habitat, sur les services sociaux et sur les infrastructures et

équipements locaux.

22



L’IRRÉVERSIBILITÉ SOUS CONTRAINTES

À long terme, ce sont les acquis de plus de trente années de croissance

de l'IDH qui seraient obérés si la planification stratégique ignorait

l'évolution de la démographie des provinces du Sud.

Les pouvoirs publics sont par conséquent appelés à prêter une attention

spécifique aux mutations profondes, démographiques, sociales et

économiques que ces phénomènes de développement et de croissance

plus rapides qu'ailleurs induisent dans cette région.
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L’IRRÉVERSIBILITÉ SOUS CONTRAINTES

La cartographie des IDH fait apparaître des cas de forte dispersion

territoriale de l'IDH et du PIB entre provinces (Guelmim et Tata par rapport

aux autres provinces du Sud) ou à l'intérieur d'une même province (à

Guelmim par exemple, entre le rural et l'urbain).

Des espaces comme ceux de Guelmim ou de Tata disposent d'atouts qui

les qualifient à rejoindre les performances remarquables des provinces

qui sont plus au Sud. Il s’agit de potentialités réelles dans le tourisme

écologique, culturel ou encore balnéaire; des filières comme

l'agrobiologie, les plantes aromatiques et médicinales ou encore le cactus

et autres potentialités économiques de ces espaces oasiens
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